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La maternité de Lesparre propose une salle nature pour l’accouchement.  
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En 2017, la maternité de la clinique de Lesparre a 

enregistré cinq naissances de moins qu’en 2016. Cette 

année, des projets vont voir le jour dans le service. 

Le dernier bébé de l’année mis au monde à la clinique de Lesparre, établissement appartenant 

au Pavillon de la Mutualité, est arrivé le 30 décembre, à 1 h 04. Il s’agit de Sofia. La famille 

vit à Saint-Seurin-de-Cadourne. Et le premier bébé de 2018 est un garçon : Tiago, né le 3 

janvier, à 17 h 05. Ses parents sont installés à Valeyrac. Au total, la maternité de Lesparre 

aura enregistré 295 naissances en 2017 contre 300 en 2016. 

Une légère baisse 

Une légère baisse d’activité qui n’empêche pas l’établissement de faire des projets pour cette 

nouvelle année. Malgré le quota de 300 accouchements par an – qui peut être un critère en 

deçà duquel la fermeture d’un tel service peut être envisagée – la maternité de Lesparre garde 

le soutien financier de l’État, nécessaire à son fonctionnement. L’établissement se situe dans 

un territoire relativement isolé, notamment la partie nord de la presqu’île. Les dernières 

négociations entre le Pavillon de la Mutualité et l’Agence régionale de santé (ARS) avaient 

conforté cette orientation. Ce qui valait aussi pour le service des urgences de cette même 

clinique. 



Une coordinatrice des soins 

Depuis ce début d’année, la maternité de Lesparre n’enregistre pas seulement de nouvelles 

naissances. Le service, dirigé par le docteur Patrick Stora, vient d’accueillir une nouvelle 

sage-femme, coordinatrice des soins. Christine Bouffard occupait le même poste à la 

maternité des Lilas, en Seine-Saint-Denis. Un service qui réalise 1 600 accouchements par an. 

L’arrivée d’une cadre de santé, qui bénéficie d’une solide expérience professionnelle avec 

vingt-six ans de métier, va s’accompagner de nouveaux projets pour le service. Ils seront 

dévoilés dans les prochaines semaines. 

Une salle nature à disposition 

« Je découvre une maternité avec une équipe de qualité et de nombreux projets déjà engagés 

autour de la qualité des soins. L’objectif est de poursuivre ce travail », précise-t-elle. En 2017, 

la maternité s’est équipée d’une salle nature. On l’appelle aussi pôle physiologique. Dans 

cette salle, « l’objectif, pour la future mère, est d’avoir la possibilité de donner naissance le 

plus naturellement possible ». La pièce est équipée d’un grand lit, d’un tapis de sol, d’une 

zone médicalisée pour assurer la sécurité si besoin, etc. 

Le personnel du service a aussi reçu une formation pour mieux accompagner les mères sur la 

question de l’allaitement. En 2017, 61 % des bébés nés à la clinique ont bénéficié de 

l’allaitement maternel. 

Le personnel a été formé pour mieux accompagner les mères sur la question de l’allaitement 

 


